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 « Soyez réconciliés avec Dieu »
Une église pour évangéliser

Comment l’Évangile t’est-il  parvenu ? Les moyens et les chemins de Dieu sont
parfois bien surprenants pour le communiquer à la génération suivante. En voici
deux exemples :

Un des rescapés du Titanic a raconté :
« Accroché à une épave, j’allais à la dérive quand une vague approcha de moi
John  Harper,  un  évangéliste  que  je  connaissais  et  qui,  comme  moi,  était
accroché à une épave. Il me cria :
– Ami, êtes-vous sauvé ?
– Non, lui dis-je, je ne le pense pas.
– Croyez au Seigneur Jésus, et vous serez sauvé.
Un remous nous éloigna l’un de l’autre, mais un autre nous rapprocha. Il me
répéta :
– Et maintenant êtes-vous sauvé ?
– Non, fis-je.
– Crois au Seigneur Jésus, et tu seras sauvé.
Alors là, seul dans cette nuit affreuse, je crus de toute mon âme. »
Dieu permit que ce rescapé soit sauvé d’une mort qui s’avérait certaine. Mais
par-dessus tout, Dieu lui accorda le pardon de ses péchés et la vie éternelle
parce qu’il plaça toute sa confiance en Jésus-Christ.

Rapporté par Lucien Clerc
Ici, l’un de ces cheminements, une histoire de famille :

Madeleine, jeune mère, réunissait ses enfants autour de la table pour lire la
Bible et prier quand les choses allaient mal. Dieu était son secours dans les
moments difficiles…
Sa  sœur  célibataire  était  bonne  dans  une  famille  strasbourgeoise.  Elle
participa à des rencontres chrétiennes et s’y ouvrit à l’Évangile. Puis, de retour
au village, elle a mis à cœur son intérêt pour les choses de Dieu à l’une de ses
nièces, Gretel.
Gretel,  devenue  adulte,  se  convertira  en  fréquentant  des  réunions  de
Chrischona.  Et,  bien  que très  discrète,  elle  se  met  à  prier  pour  les  siens.
Marguerite, sa belle-sœur, devient chrétienne au cours d’une évangélisation
sous  tente  et  prie,  elle-même,  pour  ses  enfants  adolescents.  L’un  d’eux
donnera  sa  vie  au  Seigneur  quelques  mois  plus  tard  à  l’École  Normale
d’instituteurs…
Je ne savais pas grand-chose alors de la foi de ma grand-mère Madeleine, ni
de  ma  grand-tante,  ni  de  ma  tante.  Mais  l’Évangile  avait  couru  d’une
génération à l’autre par le témoignage et la prière…

Comment le salut a-t-il pu parvenir jusqu’à nous ?  
L’extraordinaire histoire court depuis 2000 ans à travers le monde.
Des hommes et des femmes ont, comme Paul, voulu partager l’Évangile :

2 Co 5.14-15 + 17-21



En effet, l’amour du Christ nous étreint, car nous avons acquis la certitude
qu’un seul homme est mort pour tous : donc tous sont morts en lui.
Et il est mort pour tous afin que ceux qui vivent ne vivent plus pour eux-
mêmes, mais pour celui qui est mort à leur place et ressuscité pour eux.
Ainsi,  celui  qui  est  uni  au Christ  est  une nouvelle  créature :  ce qui  est
ancien a disparu, voici : ce qui est nouveau est déjà là.
Tout cela est l’œuvre de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par le
Christ et qui nous a confié le ministère de la réconciliation.
En effet, Dieu était en Christ, réconciliant les hommes avec lui-même, sans
tenir  compte  de  leurs  fautes,  et  il  a  fait  de  nous  les  dépositaires  du
message de la réconciliation.
Nous  faisons  donc  fonction  d’ambassadeurs  au  nom  du  Christ,
comme  si  Dieu  adressait  par  nous  cette  invitation  aux  hommes :
« C’est  au  nom  du  Christ  que  nous  vous  en  supplions :  soyez
réconciliés avec Dieu.
Celui qui était innocent de tout péché, Dieu l’a condamné comme un
pécheur à notre place pour que, dans l’union avec le Christ,  nous
soyons justes aux yeux de Dieu. »

Comment peut-il atteindre notre génération et les générations futures ?
Toujours de la seule même manière : Rm 10.14-15.
Vous savez quelles sont les dernières paroles du Seigneur à ses disciples :

Mt 28.18-20, Actes 1.8.
Le Seigneur a appelé ses disciples à porter le message du salut au près et au
loin : l’Évangile pour tous, évangéliser…
Une Église pour évangéliser : 

Qu’est-ce que cela veut  dire ? Pourquoi ?  Qui  y  est  appelé ? Quoi  faire  et
comment ?
Nous n’aborderons que 3 aspects aujourd’hui…
1. Pourquoi ? (La perdition éternelle : ça va mal)
2. Quel Évangile ? (Une bonne nouvelle)
3. Qui en est porteur ? Ambassadeurs de la bonne nouvelle

Ici : pas comment évangéliser, pas de trucs et de recettes à succès.

Soyez réconciliés avec Dieu ! Ça va mal…
C’est  au nom du Christ  que nous vous en supplions :  soyez
réconciliés avec Dieu.

1. L’amour de Dieu et… sa sainteté

Rm 11.22 : la bonté et la sévérité de Dieu
Si nous lisons les textes des prophètes de l’AT, nous ne pouvons
qu’être étonnés par :

L’incroyable  amour  de  Dieu  pour  des  hommes  et  des  femmes
comme nous, 
Sa volonté de relation avec eux, ses créatures,
Sa  sainteté  qui  dépasse  notre  compréhension  et  qui  met  en
évidence notre péché.

Alors, à cause de son amour tout irait bien ?
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Non,  cette  sainteté  ne  s’accommode  pas  avec  notre  nature
pécheresse : Soyez saints, car je suis saint.

2. Le péché et la colère de Dieu

Col 1.21  Or  vous,  autrefois,  vous  étiez  exclus  de  la  présence  de
Dieu,  vous  étiez  ses  ennemis  à  cause  de  vos  pensées qui  vous
amenaient à faire des œuvres mauvaises.
Rm 1.16-18  Sa  colère  contre  toute  impiété  et  toute  injustice  des
hommes…

3. La perdition

Il est inutile d’évangéliser si nous ne sommes pas convaincus de la
perdition de l’incroyant sans Dieu ; mais aussi de la nôtre sans notre
foi en Christ.
Sans elle, pas de nécessité de « bonne nouvelle », pas de « bonne
nouvelle » !!!

Celui qui croit au Fils a la vie, celui qui ne croit pas la colère de
Dieu demeure sur lui.

Lors  d’un  camp  Flambeaux,  nous  étions  allés  à  Oyonnax,  à  la
piscine. Un Flambeau de 14 ans, originaire de l’île Maurice, saute
dans le bassin  des 2 m,  comme les autres.  Mais  il  ne savait  pas
nager… Que faisons-nous ? Inutile de dire que nous allons le sauver
de la noyade… 
Le poids des mots ? Le leur donnons-nous encore ?

Sauvés,  perdus ;  amis,  ennemis ;  concitoyens,  étrangers ;  saints,
impurs.

>>> Le péché qui  habite  en nous est  rébellion  contre  Dieu.  L’homme
naturel est ennemi de Dieu.
Nous méritons la colère de Dieu, et elle est réelle sur nous.

>>> Sans Dieu, nous sommes perdus, désespérément perdus, perdus à
jamais, perdus pour l’éternité
Nous sommes tentés de minimiser la réalité de la perdition.
Difficile  à  dire  à  notre  entourage ?  Certes,  mais  indispensable,
essentiel : elle seule explique le plan divin du salut.

>>> Soyez réconciliés !
Soyez réconciliés avec Dieu, c’est-à-dire : acceptez la réconciliation
que Dieu a déjà opérée.

Bonne nouvelle
Celui  qui  était  innocent  de  tout  péché,  Dieu  l’a  condamné
comme un pécheur à notre place pour que, dans l’union avec le
Christ, nous soyons justes aux yeux de Dieu.

Le mot grec « euangelion » signifie bonne nouvelle. Dans le Nouveau
Testament, ce terme ne désigne jamais un livre, mais le message, la
bonne nouvelle que Christ et ses apôtres ont annoncée. 
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Ce message est appelé :
l’Évangile du Royaume (Mt 4.23)
l’Évangile de Dieu (Rm 1.1 ; 1 Th 2.2, 9 ; 1Ti 1.11), 
l’Évangile de Christ (Mc 1.1 ; Rm 15.19 ; 1 Co 9.12 ; Ga 1.7), 
l’Évangile de la grâce de Dieu (Ac 20.24), 
l’Évangile de paix (Ép 6.15), 
l’Évangile de votre salut (Ép 1.13), 
Le glorieux Évangile (2 Co 4.4). 

1. Ce que la Bonne Nouvelle n’est pas 

Nous  sommes  tentés,  bien  souvent,  de  dire  à  ceux  qui  nous
entourent : « Si tu crois en Dieu, tes problèmes seront réglés ! »
Aujourd’hui, beaucoup y aspirent :

La solution à tous nos problèmes
L’absence de soucis, de difficultés
Le bien-être
Une vie de famille sans tension
La réussite professionnelle

L’Évangile, la Bonne Nouvelle de Dieu, ce n’est pas cela !
Je  vous  envoie  comme des brebis  au milieu des  loups ;  tout  le
monde vous haïra à cause de moi ; ma mission n’est pas d’apporter
la paix, mais l’épée ; celui qui aime son père ou sa mère plus que
moi… 

La bonne nouvelle n’est pas non plus que Dieu nous sauve parce
qu’il nous aime, sans condition autre que notre « confiance » en Lui.

2. Une bonne nouvelle

La bonne nouvelle est  que la  réconciliation est  possible et  qu’elle
nous est offerte, à nous qui ne pouvons rien et ne méritons rien.

Dieu est intervenu activement pour supprimer la cause de l’aliénation entre
l’homme et lui, c.-à-d. le péché. Dieu n’avait nul besoin d’être réconcilié,
mais l’homme a besoin d’être réconcilié avec lui.

McDonald
L’obstacle  que le  Seigneur  devait  enlever  était  sa « colère  contre toute
impiété et toute injustice des hommes » (Rm 1.16-18). Le ministère de la
réconciliation est la prédication de cette Bonne Nouvelle, à savoir que, à un
prix infini, la colère de Dieu a été écartée par son Fils unique et bien-aimé,
qui a accepté de la subir sur la croix.

Nouveau Commentaire Biblique Emmaüs
Jésus-Christ, l’innocent de tout péché, a été condamné comme un
pécheur à notre place.
La réconciliation est offerte à qui reconnaît sa faillite et se repent pour
Lui soumettre sa vie, pour suivre Christ..

Déclarés justes, mais sans l’être pour autant 
Difficile  d’évangéliser  si  nous  ne mesurons  pas  le  prix  payé  à  la
croix :

L’amour démesuré de Dieu (cf. Dt 4)
La pleine et entière suffisance de ce sacrifice
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>>> L’amour pour Christ est-il induit en retour ? Sinon, permettez-moi de
douter de votre foi.

3. Bonne nouvelle : ce qui est « nouveau »

Dieu intervient par Jésus-Christ, pas un homme.
Nouveau, car, de condamné, on passe à gracié, d’ennemi, on passe
à réconcilié
Celui qui croit est changé : une créature (ou une création) nouvelle

Ambassadeurs pour annoncer la bonne nouvelle 
Dieu  nous  a  confié  le  ministère  de  la  réconciliation.  Nous
sommes donc des ambassadeurs pour Christ,  comme si Dieu
adressait par nous son appel.

1. Dépositaires du message de la réconciliation

Nous seuls, qui avons été réconciliés, l’avons en dépôt
2. Ambassadeurs

Ambassadeur : représentant du Roi
Quel privilège et quel honneur !

Porte-paroles du Christ, étreints par son amour pour les perdus,
porte-paroles d’une invitation, porteur d’un message important. 

Nous sommes appelés à être 
3. Un ministère de réconciliation

Un ministère : l’annonce de la réconciliation possible
Ne plus vivre pour nous-mêmes (v 15)
Plus d’un chrétien a besoin d’être convaincu que c’est une folie de vivre
uniquement pour soi-même. Quand il s’est converti, sa propre délivrance lui
tenait plus à cœur que la gloire de Dieu et l’attente de Christ qui l’avait
délivré par son sang précieux…

A. Murray
La supplication

Suppliant : insistant, mais en s’adressant au cœur
Nous vous en supplions : L’idée même d’ambassadeurs recourant à la
supplication est, ainsi que le dit  Calvin, un éloge incomparable de la
grâce de Christ. Paul prêche l’Évangile dans l’esprit de l’Évangile.

Le faisons-nous… sans « casser les pieds » ? Déjà dans la prière ?
Appelant à devenir justifié, réconcilié, libéré des fautes

4. Nos attitudes

Pourtant nous hésitons bien souvent.
Il  est  évidemment  difficile  d’évangéliser  si  nous ne sommes pas
convaincus de la perdition de l’incroyant sans Dieu ; mais aussi de
la nôtre sans la foi en Christ

Mais sinon, où le bât blesse-t-il alors ?
• Les réactions de l’entourage

Blasés, déçus, indifférents, plongés dans le matérialisme fataliste
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Ou se réclamant d’un bon Dieu, de leurs propres mérites
Soyons  toujours  prêts  à  rendre  compte  de  notre  espérance.
(1 P 3.15-16)

• Les appréhensions, la peur de ne pas savoir argumenter…
Ce ne sont  pas ma « théorie », ni  mes réussites,  mais celui  qui
sauve, qui m’a sauvé, que j’annonce : ce que je vous ai enseigné,
le vieil Évangile

• Ou tout simplement la paresse et la commodité ?
L’amour de Christ nous presse.
Combien de choses dois-tu au Seigneur ? N’a-t-il  jamais  fait  quelque
chose pour toi ? A-t-il pardonné tes péchés ? T’a-t-il revêtu de son habit
de  justice ?  A-t-il  posé  ton  pied  sur  le  roc,  assuré  tes  pas ?  T’a-t-il
réservé une place au ciel et orné ce lieu pour toi ? Ton nom, l’a-t-il inscrit
dans  le  livre  de  vie ?  T’a-t-il  comblé  d’innombrables  bienfaits,  des
richesses de sa grâce ?...
Alors, accomplis donc quelque chose qui soit digne de son amour, sans
te contenter de lui offrir le don creux des quelques paroles.
Que ressentiras-tu quand ton maître viendra,  s’il  te fallait  reconnaître
que tu n’as rien fait pour LUI, mais que tu aurais retenu le flot de son
amour ? […] 
Souviens-toi  combien  Il  t’a  aimé  en  se  donnant  pour  toi !  Que  la
puissance de son amour soit comme un vent puissant pour ton esprit qui
balaye l’amour pour le monde et la poussière du péché. […]
Que ton amour pour le Seigneur te donne des ailes pour le service et de
la force à tes bras !

C.H.Spurgeon 

Conclusion
Dieu nous a réconciliés avec lui par le Christ et nous a confié le
ministère de la réconciliation.

Des questions

Combien  de  voisins  incrédules ?  De  collègues  sans  Dieu ?  De
proches sans espérance ?

Notez quelques noms
Êtes-vous rempli de compassion pour eux ? Demandez pardon pour
l’indifférence à leur sort éternel.
Quelle part ont-ils dans vos prières aujourd’hui ?
Quelles  occasions  avez-vous  pour  leur  dire  un  mot  concernant
l’avenir éternel ? 

À chacun d’y réfléchir et de… décider.
Mais soyons assurés que Dieu agira dans les cœurs quand nous
confessons son nom.
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